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C’est désormais une certitude
pour tout le monde : les jours de
Muriel Targnion à la tête de la ville
de Verviers sont comptés. Après sa
motion de méfiance individuelle
avortée contre son président de
CPAS Hasan Aydin et son exclu-
sion du PS, plus personne ne veut
travailler sous son leadership.
Reste à voir quelle nouvelle majo-
rité gouvernera Verviers et affron-
tera ses nombreux défis pour les 4
ans à venir. Ces dernières heures,
deux événements ont clarifié la si-
tuation. Et sont venus renforcer
l’hypothèse d’une majorité re-
groupant les conseillers demeu-
rant fidèles au PS et ceux regrou-
pés en cartel : MR – cdH – Nou-
veau Verviers.

1Marc Elsen et Claude
Orban rallient
finalement le cartel

Si le cartel – apparemment le
cdH préfère le terme d’« associa-
tion », moins péjoratif – regrou-

pait MR, Nouveau Verviers et cdH
depuis quelques semaines, il ne
pouvait compter que sur 13
conseillers communaux jusqu’ici.
En effet, seul deux conseillers cdH
sur quatre, Cécile Ozer et Jean-
François Denis, avaient accepté de
rejoindre ses rangs. Marc Elsen et
Claude Orban avaient retardé leur
réponse.
Mais mercredi soir, le cdH s’est
réuni et est parvenu à dégager un
consensus. Marc Elsen et Claude
Orban se rallient donc au cartel
qui compte donc 15 élus, sur 37
composant le conseil communal
de Verviers. Ce groupement de
trois partis n’est donc pas loin
d’avoir la majorité à lui tout seul
et se rend donc incontournable
pour intégrer une majorité – tant
qu’il reste uni bien sûr.
Sur papier, il pourrait même s’as-
socier avec Ecolo pour former une
majorité sans le PS de 19 sièges sur
37 dirigée par le MR Maxime De-
gey. Mais cette solution, si elle
n’est pas morte, ne tiendrait pas la
corde à l’heure actuelle. Parce que
cette majorité serait très faible, il
lui faudrait des soutiens extérieurs
par exemple de dissidents du PS.
Et parce que ça impliquerait d’ar-
river à un consensus avec le parti
Ecolo d’Hajib El Hajjaji, ce qui pa-
raît compliqué notamment du cô-
té du cdH.
Du coup, c’est l’hypothèse d’une

majorité unissant le cartel avec le
PS qui a les faveurs des pronostics.
Surtout qu’un deuxième acte s’est
produit ce jeudi, renforçant le
groupe PS celui-là.

2 Sylvia Belly et Sophie
Lambert rentrent dans
les rangs socialistes

Ce mercredi, l’échevine de l’Ensei-
gnement Sylvia Belly a annoncé
en début d’après-midi qu’elle ren-
trait dans le rang du PS. Imitée en
cela quelques heures plus tard par
l’échevine du Logement Sophie
Lambert.
Toutes les deux faisaient partie du
clan des pro-Targnion, mais vu
l’exclusion de cette dernière du PS
et la perte de son leadership à Ver-
viers, elles n’avaient aucun intérêt
à continuer à s’accrocher à la
grande perdante des dernières se-
maines. Dans le cas contraire, elles
allaient plus que vraisemblable-
ment perdre leur poste d’éche-
vine. Pour la première, ça aurait
été une vraie catastrophe puis-
qu’elle a dû démissionner de sa
fonction de directrice dans l’ensei-
gnement communal verviétois
pour devenir échevine. Si elle perd
son poste d’échevine, elle devrait
donc recommencer sa carrière à
zéro dans l’enseignement commu-
nal, alors qu’elle à moins de 60
ans…
Selon nos informations, les pres-
sions socialistes ont été très impor-

tantes sur elles deux ces derniers
temps, pour les amener à cette dé-
claration de retour dans les rangs.
Qui grossissent donc, passant de 8
sur 13 auparavant à 10. Resteront
(à coup sûr) en marge du parti Mu-
riel Targnion, Alexandre Loffet et
Laurie Maréchal. Reste aussi à
trancher le cas d’Hasan Aydin,
dont le PS ne veut pas comme
bourgmestre ; acceptera-t-il une
troisième fois de laisser filer le
mayorat ?
Une majorité PS (10) – cartel (15)
– qui était pour la petite histoire
celle qu’avait négocié Muriel Tar-
gnion – pèserait donc 25 (avec
Aydin) sièges sur 37. Une majorité
confortable, qui serait dirigée par
qui ? L’hypothèse sur la table est
toujours de mettre Jean-François
Istasse bourgmestre, même s’il y a
encore de nombreux écueils à le-
ver au niveau juridique. Et qu’Ha-
san Aydin n’a toujours pas accepté
de rentrer dans le rang en gardant
par exemple son poste de pré-
sident du CPAS. Mais manifeste-
ment l’option Sophie Lambert
bourgmestre – elle a fait le 4e

score du PS, mieux qu’Istasse qui a
fait le 7e score – a disparu vu son
ralliement au parti.
Tout le brouillard n’est pas encore
levé, mais la situation politique
verviétoise s’éclaircit tout de
même.-
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Q
uelle sera la nouvelle
majorité qui dirigera
Verviers après le coup
dans l’eau de Muriel

Targnion ? Si la fumée n’est pas
encore blanche, l’hypothèse
d’une majorité PS-cartel (com-
posé du MR, du cdH et de Nou-
veau Verviers) s’est doublement
renforcée ces dernières heures.
Analyse.

+2 élus cdH dans le cartel, +2 élus au PS : la probable nouvelle majorité verviétoise s’étoffe

VERVIERS – POLITIQUE

La future majorité PS-cartel se renforce

Ce mercredi soir, le cdH tenait
une réunion très importante
entre tous les élus au conseil
communal, ceux au CPAS et les
membres du bureau de la sec-
tion locale. Objectif de cette
réunion : clarifier la position
des Humanistes et rallier Marc
Elsen et Claude Orban au cartel
MR-NV-cdH. Mission réussie.
« Nous avons eu une très bonne
discussion, franche et engagée.
Nous voulions aborder le fond
du problème et connaître les
motivations de cette action poli-
tique afin de voir ce que nous
pourrions apporter dans une
majorité. Car si nous y allons,
c’est pour y faire quelque chose,
apporter une plus-value », ra-
conte Marc Elsen, qui explique
que si Claude Orban et lui n’ont
pas rejoint les autres membres
d’emblée, c’est parce qu’ils
avaient l’impression que tout se
faisait dans la précipitation.
« On a le sentiment que Muriel

Targnion a vite proposé une
pseudo-solution à un problème
qui était plus vaste. » Et Claude
Orban d’ajouter qu’ils « dési-
raient aussi voir le travail qui
avait été fait sur le terrain par
Cécile Ozer et Jean-François De-
nis ».

« 90 % DE NOS DEMANDES SONT
SATISFAITES »
Pour se laisser convaincre, Elsen
et Orban obtiennent plusieurs
garanties. La première, c’est de
suivre certains axes. « Dans la
déclaration de politique com-
mune, 90 % de nos demandes
sont satisfaites. Je sais, avec mon
expérience, qu’on arrivera peut-
être à 50 % au final, mais c’est
bien », glisse Claude Orban.
Quant à la seconde garantie, elle
est simple : « Nous avons décidé
en interne de ne plus travailler
avec Muriel Targnion », assène
l’ancien échevin des Sports.
« Nous avons un bon accord au

sein du cdH, il faut maintenant
le concrétiser dans un accord de
majorité », poursuit Marc Elsen.
Désormais à 15 (6 MR, 4 Nou-
veau Verviers, 4 cdH, et Bernard
Piron, indépendant), « l’associa-
tion momentanée de partis »,
comme tient à le dire le cdH,
pèse beaucoup plus lourd dans
la balance et met la pression sur
le PS officiel, dont les membres
sont désormais 9 depuis le re-
tour de Sylvia Belly dans le rang.
Autant dire que la position du
cartel fait presque figure d’in-
contournable.
En outre, le cdH ressort grandit
de cette réunion puisqu’il
avance uni et pèse évidemment
plus lourd qu’au début au sein
du cartel. « On a mis les choses
dans le bon ordre », se félicite
Marc Elsen qui ajoute que tout
le monde a mis beaucoup de
bonne volonté à trouver un ac-
cord en interne.-

J.D.

Un cdH uni

Cécile Ozer, Marc Elsen, Claude Orban et Jean-François Denis sur la même longueur d’onde. © Montage SP
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« On ne veut plus travailler
avec Muriel Targnion »

Les choses commenceraient-elles
doucement à se calmer du côté
du Parti Socialiste verviétois ? Ce
jeudi, la tutelle devait rencontrer
deux échevines dissidentes, Sylvia
Belly et Sophie Lambert, afin de
statuer sur le sort à leur réserver.
Et il semble qu’elles aient toutes
deux choisi de faire volte-face et
de finalement rester fidèle au
parti plutôt qu’à Muriel Targnion.
Pour Sylvia Belly, l’échevine de
l’Enseignement, c’est loin d’être
une surprise vu sa situation pro-
fessionnelle.
Selon nos informations, les pres-
sions socialistes ont été très im-
portantes pour l’amener à cette
déclaration de retour dans les
rangs. On se doute donc qu’elle
gardera son poste dans la future
majorité verviétoise. Sylvia Belly
s’est exprimée sur sa page Face-
book, expliquant que son rôle en
tant qu’échevine est de « tout
faire pour que le service rendu au
citoyen, via mes attributions soit
le plus efficient possible. Je suis
entrée en politique en 2018, en
devenant Échevine de l’Instruc-
tion publique, de la Population,
de la Jeunesse, des Plaines et des
Écoles des devoirs. J’y travaille de-
puis le premier jour avec enthou-
siasme et détermination. Le Parti
Socialiste m’a permis de vivre
cette expérience. Je me dois de
poursuivre à ses côtés dans un ob-
jectif d’apaisement et de mise en
place d’une équipe soudée dans
laquelle il sera possible, pour
tous, de travailler sereinement ;
afin d’affronter pour notre ville,
les défis présents et à venir. »
La principale intéressée n’a pas te-
nu à commenter plus en détail ce
communiqué qui a été suivi,
quelques heures plus tard, d’un
autre envoyé par Sophie Lam-

bert cette fois. L’échevine de
l’Égalité des Chances a tenu plus
ou moins le même discours, no-
tant que « la situation politique
verviétoise offre un spectacle dé-
solant, très éloigné des enjeux qui
s’imposent à notre Ville et à ses ci-
toyens. »
L’exclusion de Muriel Targnion
du PS l’aurait conduite à s’interro-
ger sur ses choix et à les remettre
en question de façon fondamen-
tale. « Socialiste depuis mes 18
ans, mes valeurs sont incarnées
par un parti plus que centenaire,
qui défend bec et ongles les va-
leurs d’une société à laquelle j’as-
pire de toutes mes forces. Le Parti
Socialiste est ma maison, le Parti
Socialiste reste ma famille poli-
tique. Pour toutes ces raisons, j’ai
choisi de me mettre à disposition
de mon parti et de la tutelle afin
de participer à toute solution qui
permettra de mettre en place ra-
pidement la majorité dont les
Verviétoises et les Verviétois ont

besoin, dans le respect du code de
la démocratie locale. »
Les rangs du « PS officiel » gros-
sissent donc à Verviers. Ils étaient
8 sur 13 élus auparavant, ils
montent donc à 10. 
Resteront (à coup sûr) en marge
du parti : Muriel Targnion,
Alexandre Loffet et Laurie Maré-
chal.
Le cas d’Alexandre Loffet, éche-
vin des Finances et du Budget, de-
vrait être tranché par la commis-
sion de vigilance du PS. 
En tant que président de la fédé-
ration verviétoise du PS, il avait
interpellé mardi le secrétaire gé-
néral du parti socialiste afin de
saisir le conseil de déontologie
pour évoquer la mise sous tutelle
de la fédération et remettre en
question l’exclusion de Muriel
Targnion, une demande qui ne
sera cependant pas traitée lui a
fait savoir le boulevard de l’Empe-
reur.-

J.D./B.B./V.M.

Un PS qui s’étoffe

Sophie Lambert et Sylvia Belly se rallient au PS. © Montage SP
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« Le Parti Socialiste est ma
maison, ma famille politique »
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